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Résumé de l'article
L'auteur rappelle d'abord les pistes tracées par les travaux néoréalistes en
relations industrielles, puis il propose une perspective se situant dans le cadre
d'une hétérodoxie institutionnaliste française afin de prolonger cette
perspective. Après avoir distingué au sein du rapport salarial les règles
organisationnelles et les règles institutionnelles, il porte son attention sur le
système de relations professionnelles défini comme l'ensemble des règles
institutionnelles. Il développe ensuite une hypothèse d'endogénéité relative des
règles de contenu du système de relations professionnelles vis-à-vis des
régimes d'accumulation. Puis il élabore une typologie qui met en évidence le
type de relations professionnelles qui favorise l'enchaînement
macroéconomique propre à chaque régime d'accumulation. Enfin, il considère
les différences nationales qui sont mises sur le compte de la capacité exogène
des acteurs, dotés d'une rationalité procédurale, à mettre en phase dans le
temps les règles du système de relations professionnelles avec la régulation en
place, d'où la possibilité de fortes marges d'indétermination.
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